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Le premier des trois livres imprimes par le moine Macaire au debut du XVI° 
siecle en Valachie, est un missel slavon, <<Une traduction du grec, consideree un 
rara avis parmi les missels slavons.». 1 

D'autres missels en slavon suivront : ceux de Şerban, fils de Coresi et aussi le 
controverse missel de Coresi lui-meme, traduit en roumain. 2 

A vec le Molitvenik - recueil de textes pour divers offices religieux - slavon 
imprime a Câmpulung en 1635 et le missel slavon imprime a Mănăstirea Dealu en 
1 646, l 'histoire de l 'eglise roumaine compte un nouvel modele pour ces livres 
liturgiques : les ecrits que Pierre Movilă (Mo_ghila) fait imprimer a Kiev aussi bien 
avant qu'apres avoir ete elu metropolite de l 'Eglise orthodoxe d'Ukraine.3 

11 y a eu beaucoup plus de manuscrits contenant des missels en slavon (ou en 
grec) que les differentes editions.4 

Actuellement, nous ne saurons pas preciser a quel moment et dans quel 
manuscrit il y aurait eu la premiere tentative de traduire en roumain « les 
indications de regie » (le typicon, le rubricum). Mais, parmi les manuscrits devenus 
celebres, comportant les indications de mouvement et des commentaires traduits en 
roumain, comptent sans doute le Sluiebnik (arhieratikon) commande par Ştefan, 

* II nous a ete possible de reunir la documentation necessaire â cet article, grâce â une bourse de 
recherche offerte par l 'association VESTIGIA. Manuscript Research Centre, de l'Universite de Graz 
(Autriche). 

1 Bibliographie et breve presentation de Constantin Teodorovici, Macarie ieromonahul, in 
Dicţionarul literaturii române de la origini până la 1900, Bucureşti, 1 979 (par la suite : Dicţ. 1900), 
p. 526-527 ; liturghierul lui Macarie. 1508 - 2008, Arhiepiscopia Târgoviştei. Biblioteca Academiei 
Române, 2008; *** Manuscris trilingv. Preliminarii la o editare, Bucureşti, 20 1 0  (par la suite : Ms. 
trilingv}, p. 1 6- 17  etc. 

Ion Bianu, Nerva Hodoş, Bibliografia română veche 1508-1830, voi. I Bucureşti, 1 903 (par 
la suite: BRV); Alexandru Mareş (edit.), liturghierul lui Coresi, Bucureşti, 1 969; bibliographie et 
breve presentation de Constantin Teodorovici, Coresi diaconul, in Dicţ. 1900, p. 2 1 7  - 2 1 9. 

3 Bibliographie et breve presentation de Zamfira Mihail et Ovidiu Olar in Ms. trilingv, p. 72-95; 
1 73-1 82. 

4 Bibliographie et breve presentation de Zamfira Mihail in Ms. trilingv, p. 1 83-206. Zamfira 
Mihail a attire natre attention sur le fait que chaque pretre doit etre accompagne, dans sa tombe, par le 
Missel qu'il a re1ţu lors de son ordination. Recenser Ies exemplaires preserves ne nous aide donc pas â 
apprecier l 'utilisation et la diffusion de ce livre. 

Etudes Byzantines et Post-Byzantines, VI, p. 391-40 I ,  201 1 

https://biblioteca-digitala.ro



392 Cătălina Velculescu 2 

metropolite de Valachie, vers le milieu du XVIIe siecle (ms. rom. 1790 â la BAR 
Bucureşti) et un manuscrit similaire ayant appartenu, â un moment donnee, â 
Timotei Cipariu (ms. rom. 1216 â la filiale de Cluj de la BAR). Ce qui rend ces 
manuscrits uniques c'est (outre Ies illustrations d'excellente qualite) la presence de 
paralleles grecs pour certains passages repetitifs en slavon. Si l'on n'a pas trouve 
encore de copies des textes des deux manuscrits, on a retrouve, par contre, 
quelques « grandes » images du ms. 1790, maladroitement imitees dans un missel 
en roumain avec certains paralleles en grec, datant de la demiere annee du XVIIIe 
siecle et toujours de Valachie (ms. rom. 1384 de la BAR Bucureşti).5 

C'est au metropolite Theodose, successeur de Ştefan ie', que nous devons 
l ' impression en 1680, â Bucarest, d'un missel ayant Ies prieres en slavon et le 
typicon traduit en roumain (et c 'est souligne: du grec !)6. Les editeurs n'ont ni repris 
le texte deja traduit du manuscrit de lux de Ştefan Ier (ms. 1790), ni, ce qui plus est, 
fait appel au Missel - Leiturgiarion - slavon de Pierre Moghila. Dans son avant­
propos, le metropolite Theodose se prononce categoriquement en faveur du slavon 
comme langue des prieres: Iară Liturghia toată a o prepune pre limba noastră şi 

a o muta, ni ce am vrut, nice am cutezat ( c 'est nous qui soulignons ). 7 - Et nous 
n'avons ni voulu, ni ose traduire en notre langue toute la Liturgie. 11 y a plusieurs 
raisons qui detenninent la decision du metropolite: la pauvrete du vocabulaire 
roumain en la matiere; le manque de traducteurs specialises; le souci que Ies gens 
du peuple ne saisissent pas correctement la signification profonde des textes 
liturgiques; l' inexistence de telles traductions de textes liturgiques dans la tradition 
de l'Eglise â laquelle Ies roumains appartenaient. 8 

Dans Predoslovie către cititoriu - A vertissement au lecteur - signe par Ies 
hieromoines Inokenti (Inochentie )-le correcteur et Kiriak (Chiriac )-le typographe, 
il est clairement exige que 1' on utili se pour Ies indications uniquement une so urce 
grecque : „multe izvodituri [ . . . ] sunt afară de treabă, căci nu urmează izvodului 

grecesc"; "având tipicul şi alte rânduiale pre limba rumânească curăţită numai 

precât iaste în izvodul grecesc."9 (c'est nous qui soulignons) - beaucoup de 

5 Ms. trilingv, avec citation de la bibliographie anterieure. Dans le Sluiebnik - de Bucarest 
(1790), le texte des liturgies est suivi d'un Molitvenik complexe, ou non seulement le typicon mais 
aussi certaines prieres sont traduits en roumain. 

6 Sv[â}nta şi d[u}mnezăiasca Liturghie, Bucureşti, 1680 (Bucureşti 1680). Cf. Mircea Păcurariu, 
Istoria Bisericii Ortodoxe Române, voi. II, Bucureşti, 1981  (par la suite: Mircea Păcurariu, Istoria), p. 126-141.  

7 BRV I, p.234 (avec orthographe actualisee). A remarquer la legende de l 'empereur 
Artaxerxes et du pauvre qui lui donne de l'eau, au moins tant qu'il peut prendre dans le creux de sa 
main. (op. cit., p. 235). 

8 Voir BRV I, p.234: lară Liturghia toată a o prepune pre limba noastră şi a o muta, nice 
am vrut, nice am cutezat (n.n.) ; drept mărturisesc pentru multe alte pricini ce m-au înpins, săvai că 
şi pentru scurtâ limba noastră ce iaste ; o am făcut şi pentru lipsa dăscăliilor (cum am zis) ce nu sânt 
întru ticălos rodul nostru, şi pentru neînţelegerea năroadelor, tainele ce sânt şi ce însemnează, şi şi 
pentru neobiciaiul beserecii noastre ce până astăzi n-au ţinut. 

9 BRV I, p. 236. 
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3 Un possible precurseur du Missel de 1 706 d' Anthime d'Iberie 393 

sources ne sont pas arhieraticon car elles ne suivent pas la source grecque ; ayant le 
typicon et autres dispositions en bon roumain qui suit la source grecque - . 

Nous deduisons que si l 'on n'avait pas tenu compte de Sluzebnik de Ştefan ce 
n'est pas necessairement du a l' ignorance du manuscrit 10, mais peut-etre a une 
conception differente de la source la plus indiquee pour le typicon. 11 est fort 
probable que Ies auteurs de Predoslovia ci-dessus mentionnee y polemiquent avec 
l'usage des editions de Kiev de Pierre Moghila. Ces auteurs mentionnent ( en 
polemiquant) « La Hierarchie celeste» de Dionysos 1 ' Areopagite et font des 
affirmations raffinees de typologie biblique. 1 1  11 se pourrait que Ies signataires 
(lnokenti et Kiriak) aient traduit integralement le texte de leur preface, mais aussi 
qu'ils aient paraphrase, comme il y avait l 'habitude, un modele quelconque. Si, 
actuellement, on ne peut determiner le rapport entre paraphrase et originalite, on 
peut affirmer qu'ils ont realise quelques unes des plus belles pages en langue 
roumaine, au XVIIe siecle. 

Le texte du missel du metropolite Theodose se retrouve, avec quelques 
modifications, dans Ies editions de Buzău - en l 'an 1702, et de Iaşi - en 171512• A 
notre avis, parmi Ies modifications Ies plus interessantes figure l 'introduction du 
passage critique De proscomidia diaconilor - De la preparation des offrandes par 
Ies diacres -, repris par Ies missels roumains anterieurs aux editions de Pierre 
Moghila, donc justement a la source consideree non-indiquee par Ies auteurs du 
missel Bucureşti 1680. 1 3  

Une annee avant la parution du missel du metropolite Theodose, donc en l'an 
1679, on avait imprime a Iaşi Dumnăzăiasca liturghie - la Divine liturgie - du 
metropolite Dosoftei, avec un texte integralement en roumain et une demonstration, 
en preface, non seulement de l'acceptabilite mais aussi de la necessite de faire 
connaître Ies textes liturgiques en langue vemaculaire. 14 

1 0 Ignorance reelle a en croire l'affirmation faite dans / 'Epistola dedicatorie - la dedicace -
signee par Theodose. (BRV I, p. 234). II reste pourtant a savoir si l'affirmation du Metropolite : altă 
dată ca aci asta nu s-au făcut - on n 'a jamais fait telle chose - se refere en general a toute traduction 
du typicon en roumain ou seulement a la traduction de ce typicon du grec en roumain. 

1 1  A l 'epoque, le metropolite Dosoftei s'y interessait aussi. Psaltirea în versuri. 1673, edition 
de N.A.Ursu, Iaşi, 1 974, p. 1 7-23, 1 9 1-203, 3 19, 337-338, 357-359, 4 19--421 ,  571-573, 603-6 1 5, 
62 1-623, 9 1 1-9 1 3, 92 1-925, 93 7, 955, ainsi que Ies commentaires des sous-titres de plusieurs 
psaumes. Lors de son exil en Pologne, le metropolite Dosoftei „a tradus din greceşte în slavo-rusă" -
a traduit du grec en slavo-russe - un des ouvrages fondamentaux pour l'al legorie spirituelle (dont la 
typologie biblique) Histoire ecc/esiastique de Germain Ier, patriarche de Constantinople. Un peu plus 
tard - 1 697 - sera imprimee a Iaşi Tâlcuirea Sfintei Liturghii - l ' interpretation de la sainte liturgie, 
„tradusă din greceşte în româneşte" - traduite du grec en roumain - par Jeremias K.akavelas. Cf. Mircea 
Păcurariu, Istoria, p. 1 05, 1 08. A peu pres a la meme epoque (annee 1700), Dimitri Cantemir allait 
ecrire Sacrosanctae scientiae indepingibilis imago. 

1 2  Slj]ânta şi dumnezăiasca Liturghie, Buzău, 1 702; Iaşi, 1 7 1 5 . 
13 Ms. trilingv, p. 23 - 25. 
1 4  Edition N.A. Ursu, Iaşi, 1980. Rodica Şuiu, Dosoftei, mitropolitul, in Dicţ. 1900, p. 296--302; 

N. A. Ursu, Nicolae Dascălu, Mărturii documentare privitoare la viaţa şi activitatea Mitropolitului 
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394 Cătălina Velculescu 4 

Apres l'initiative de Coresi (qui n'a traduit et imprime que la liturgie de St. 
Jean Cluysostome), c 'etait la premiere traduction non seulement du typicon mais 
aussi des prieres. Bien que reedite en l'an 1683, le missel de Dosoftei ne s' impose pas 
cornme norme des ecrits imprimes ulterieurs et c 'est, peut-etre a cause de l'attitude 
violemment negative de la Patriarchie de Constantinople a l'egard du metropolite 
refugie en Pologne. 

11 semble que le missel d' Antim Ivireanul - d'lberie - (imprime en l'an 1706 
a Rânmic, comme une partie du livre intitule Euchologion1 5; reedite en l 'an 1713 a 
Târgovişte 16) soit le premier texte integralement en roumain repris, avec quelques 
modifications, jusqu'a present par les differentes editions des missels orthodoxes. 1 7  

Dumitru A. Vanca, pretre, docteur en theologie et charge de cours a la Faculte de 
Theologie Orthodoxe d' Alba Iulia, a fait des recherches et a recemment edite 
Rânduiala diaconstve/or - le Missel des diacres - imprime a Alba Iulia en l 'an 
1 687. Le livre a ete traduit du slavon, comme indique dans la feuille de titre, sans 
pourtant mentionner le nom du traducteur - on pourrait supposer qu'il s 'agisse du 
protopope Ioan Zoba de Vinţ. Textul cuprinde Sfânta şi Dumnezeiasca Liturghie a 
Sfântului Ioan Gură de Aur, Rânduiala Vecerniei, a Miezunopticii şi a Utreniei. 
[ . . .  ] Această lucrare nu este o simplă colecţie de ectenii, [ . . .  ] ci un mic 
Liturghier."1 8  - Le texte contient la Sainte et Divine Liturgie de Saint Jean 
Chrysostome, le typicon des Vepres, des Matines et des Laudes. Cet ouvrage n'est 
pas un simple recueil d'ectenies mais un petit Missel -. 

Dans son etude, Pere Dumitru Vanca demontre de maniere convaincante 
combien la traduction en roumain du typicon des Diaconstve (l'an 1 687) ressemble 
a de celle du missel de l 'an 1680, Bucureşti. 

Nous faisons remarquer que la traduction roumaine des prieres entonnees par 
le diacre, le chreur ou le pretre 19 se rapproche clairement de la traduction utilisee 
par Antim Ivireanul - d'Iberie- dans son missel ( 1706, 1713). Des passages entiers 
se superposent parfaitement, mais il y a aussi des differences qui vont de l' inversion 

Dosoftei, Iaşi, 2003; N.A. Ursu, Contribuţii la istoria culturii româneşti în secolul al XVII-iea. Studii 
fi lologice, Iaşi, 2003; etc. 15 Euhologion adecă M[o]l[i]tvinic, Râmnic, 1 706 (Antim 1 706). 

1 6 Dumnezeeştile şi sf[i]ntele Liturghii, Târgovişte, 1 7 1 3  (Antim 1 713). 
1 7 Mircea Păcurariu, Istoria, p.  148, 1 50, 1 5 1 ;  N.A. Ursu, Notă asupra ediţiei, in Dosoftei, 

Dumnezăiasca Liturghie. 1 679, Bucureşti, 1 980, p. XLIX. Bibliographie et breve presentation in Ms. 
trilingv, p. 25-26. 

1 8  Dumitru A. Vanca, Rânduiala Diaconstvelor. Liturghia românilor ardeleni în sec. XVII, Alba 
Iulia, 2009 (par la suite: Vanca, Diaconstve), surtout la page. 35 et Ies suivantes. Je remercie Pere Vanca 
pour le beau livre qu'il m'a  offert. 

19 La plupart en sont entonnees â haute voix de sorte qu'elles soient entendues par Ies fideles. 
Pourtant Natre Pere, dit par lesfideles, et Le Credo, dit par le chantre, ainsi que d'autres petits passages 
restent en slavon (Diaconstve, p. 1 23, 1 3 1  ). En marge, on trouve parfois, en slavon, Ies deux-trois premiers 
mots des prieres traduites. Quant aux prieres que le pretre recite â voix basse, elles comportent, des 
fois, Ies deux-trois premier mots indiques, le plus souvent en slavon et exceptionnellement en 
roumain (voir p. 1 25 :  Popa dzice în taină: Aşijderea şi potiriul după cină grăind- Le Pretre recite â 
voix basse : Tout comme le verre apres la cene en disant . . .  ) . 
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5 Un possible precurseur du Missel de 1 706 d' Anthime d'Iberie 395 

des mots au changement de fonnulation ou a la suppression de syntagmes ( voir 
ANNEXE). 

Considerons plus attentivement Ies possibles liens entre Diaconstve et Antim 
1706 & Antim 1713. Le typographe qui travaille en 1 687 aux Diaconstve s'appelle 
Kiriak, vraisemblablement le meme Kiriak qui avait imprime le missel Bucureşti 
1680.20 Rappelons qu'a Bucarest, Kiriak signe avec Inokenti, correcteur, le 
remarquable avertissement aux lecteurs ci-dessus mentionne. Auraient-ils contribue 
a la traduction du typicon imprime en 1680 ? A mentionner qu'a Bucarest on 
soutient haut et fort que pour le typicon on a utilise une source grecque, car seule 
acceptable ; a Alba Iulia, pour un texte semblable aux - Diaconstve, 1 687 -, mais 
pas identique (comme demontre par pere Dumitru Vanca), on indique une source 
de „limba sloveniască" - langue slavonne - ce qui est edifiant pour Ies traductions, 
retraductions et remaniements selon des sources differentes2 1 • 11 est probable que 
Ies uns et Ies autres aient raison. De toute fas;on, en Transylvanie, a ce qu'il paraît, 
Ies sources slavonnes, garantie de „pravoslavia" - la vraie foi orthodoxe 
1' emportaient haut la main. 

Comme mentionne, le metropolite Theodose s'opposait fennement a la 
traduction des prieres. Kiriak, personne cultivee, a ce qu'il paraît, aurait-il travaille 
aussi a une traduction des prieres recitees a haute voix ? Et, le cas echeant, l'a-t-il 
fait tout seul ou en collaboration avec d'autres „oameni învăţaţi" - erudits ? Ou, 
peut-etre, a-t-il seulement repris une telle traduction ? 

Si le Kiriak de Bucarest est „Moldoveanul" - le moldave -, il est possible 
qu'il ait ete porteur de la conviction, exprimee et demontree par Dosoftei, que meme la 
traduction en integralite des textes liturgique constitue tout le contraire d'un peche. 
Mais pendant le ministere du metropolite Theodose, l'impression d'une traduction en 
roumain des prieres etait inconcevable. Meme l'eveque Mitrophan, disciple de 
Dosoftei, a du, lorsqu'il exers;ait son ministere en Valachie, renoncer a ce souhait.22 

A ce que 1' on sac he, a un moment donne, Kiriak traverse Ies Carpates (pour 
quelle raison ? avec quel but ? invite par qui ?) et on le retrouve collaborer avec 
l'archipretre Ioan Zoba de Vinţi.23 Mais le Kiriak d'Alba Iulia est-il le meme que 
celui de Bucarest ? 

Pour ! ' instant, une chose est sure : Ies textes des prieres liturgiques des 
Diaconstve ressemblent aux textes correspondants d'Antim 1706 & Antim 1713 a 
un point tel que nous nous devons d'y accorder toute notre attention. 

20 BRV I, p. 237, 25 1 ,  280, 296, 340; BRV, IV (I. Bianu, Dan Simonescu, Bucureşti, 1944), 
p. 25-26; Mircea Păcurariu, Istoria, p. 9 1 ,  1 24, 1 34, 1 74, 247; Doru Bădără, Tiparnl românesc la 
sfârşitul secolului al XVII-iea şi începutul secolului al XVIII-iea, Brăila, 1998, p. 1 20, 1 72; Vanca, 
Diaconstve, p. 35, 38, 49-50, 52-53, 1 72-1 73; Alin Mihai Ghennan, Locul unui text în istoria 
literaturii, în Vanca, Diaconstve, p. 14- 1 5. 

2 1 Zamfira Mihail, Retranslating, a Method employed in Romanian Religious Literature, in 
Mnogokratnite prevodi v juinoslavjanskoto srednovekovie, voi. coord. de Lora Taseva etc., Sofia, 
2006, p. 491-502. 

22 Mircea Păcurariu, Istoria, p. 1 72-1 77. 
23 Pour un nouvel point de vue le concemant, voir Ana Dumitran, Ioan Mircea, Gudor Botond, 

Noble/e prin cultură, „Acta Musei Apulensis'', 2000, nr. 2, p. 1 1  - 2 1 ;  Vanca, Diaconstve, p. 37-5 1 .  
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396 Cătălina Velculescu 6 

Plusieurs hypotheses sont envisageables: 
a. Quelqu'un - peut-etre meme le typographe appe!e Kiriak - est venu en 

Transylvanie muni d'une traduction manuscrite des prieres recitees â haute voix. 
S 'agissait-il d'une traduction deja paufinee (faite â Bucarest) ou Ioan Zoba de Vinţi 
a-t-il contribue â son tour â son amelioration ? 

b. Ou, au contraire, la traduction des Diaconstve n'est le fait que de Ioan 
Zoba de Vinţi ou d'un autre transylvain. 

Les convictions de l'archipretre transylvain et du clerge orthodoxe de 
Transylvanie quant â la necessite de traduire en roumain Ies textes des liturgies (au 
moins de la plus frequemment officiee: celle de Jean Chrysostome) differaient de 
celles du metropolite Theodose de Valachie, ce qui a d'ailleurs rendue possible 
l ' impression du livre de 1 687. En 1 675 deja, le synode d'Alba Iulia, le metropolite 
Sava Brancovic en tete, avait donne sa benediction „ca slujba să fie făcută integral 
în limba română"24 - pour que la messe soit integralement officiee en roumain -. 

11 est donc de rigueur de comparer les prieres liturgiques des Diaconstve, 
d'une part avec des manuscrits de Transylvanie anterieurs a !'an 1 687 et d'autre part 
avec le meme type de manuscrits de Valachie et - pourquoi pas? - de Moldavie. 

Comment Antim d'Iberie a-t-il eu connaissance de la traduction imprimee 
des Diaconstve? 

Ce petit livre aurait-il circule au sud des Carpates? 
Ou, peut-etre, dans Ies milieux erudits de l'entourage de la metropolie de 

Bucarest gardait-on encore une copie manuscrite de la traduction des prieres 
liturgiques partie ensuite pour Alba Iulia ? 

Le missel d' Antim a ete im prime, pour la premiere fois, a Râmnic, en 1706 
alors qu'il y exers;ait son ministere d'eveque, mais a Bucarest, ii y avait toujours le 
metropolite Theodose, adversaire, a ce moment la, incontournable de la traduction 
des pri eres. II se pourrait qu' Antim ait utilise aussi - pour Ies textes du typicon -
l 'edition Bucarest 1680 (ou Buzău 1702?) du missel de Theodose, mais d'une 
maniere differente de celle des editeurs d' Alba Iulia. Pour Ies prieres, ii a utilise 
probablement un texte semblable ou identique aux Diaconstve - 1 687 -, en le 
modifiant comme pour le typicon. Futur metropolite, comme successeur de Theodose, 
Antim avait fait preuve de courage lorsque, en tant qu'eveque, ii avait impose une 

24 Breve presentation et bibliographie de Ana Dumitran, Românii din Transilvania între 
provocările Reformei protestante şi necesitatea reformării ortodoxiei (mijlocul sec. XVI-sfârşitul sec. 
XVII). Contribuţii la definirea conceptului de reformă ortodoxă, „Annales Universitatis Apulensis. S.  
Historica", 2002, p. I, p. 58 et suivantes; Vanca, Diaconstve, p. 1 7-25, 40-42. 

II ne faut pourtant pas oublier qu'en l'an 1 698, le Patriarche Dosithee de Jerusalem poussait le 
Metropolite de Transylvanie, Atanasie Anghel (n.n.: a l 'occasion de son ordination comme eveque, a 
Bucarest), a faire des efforts soutenus pour que la messe ordinaire soit officiee en entier en slavon ou 
en grec et non en roumain (c'est nous que soulignons) ou autrement. Voir Justin, Metropolite de 
Moldavie et de Succeava, Cuvânt înainte, in Dosoftei. Psaltirea, p. XXI. Voir aussi Mircea Păcurariu, 
Istoria, p. 269, 298-299. 
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innovation fondamentale : l'impression de la traduction des prieres liturgiques, 
laquelle differe des passages correspondants des Diaconstve car elle comportait 
aussi Ies prieres â voix basse en roumain25. Antim a survecu dix ans (dont huit 
comme metropolite) â la premiere edition de son missel (integralement traduit et 
qu'il a fait reediter en 1713), pendant lesquelles ii a soutenu, sans faillir, son geste 
novateur.26 

II est possible que le texte de la traduction en roumain (partielle ou integrale) 
des prieres ait circule en copies manuscrites bien avant leur impression. Y aurait-il 
eu des pretres (dont Antim lui-meme) qui aient recite ce texte lors des offices, en 
utilisant Ies copies manuscrites, avant meme son « autorisation » par l 'impression ? 

L' impression et l 'etude des Diaconstve ouvrent une nouvelle perspective â la 
recherche concemant la maniere dont I' office de la liturgie en roumain s' est generali se. 
Ce processus semble avoir ete plutot le resultat du travail de plusieurs erudits (qui 
repondaient ainsi au developpement naturel du culte) que celui de quelque(s) 
initiative(s) privee(s), parfois dictatoriale(s) ou d'autres fois bienveillante(s). 

En meme temps, nous ne devons ignorer non plus l'opposition tenace aux 
renouvellements manifestee par des personnalites telles Dosithee ou Hrisant -
patriarches de Jerusalem ayant fait de longs sejours dans Ies pays roumains - et 
autres anonymes plus ou moins avises, comme cette personne qui note en 
cyrilliques, d'une ecriture nerveuse et malhabile : Să se ştie că această Liturghie 

nu este bună (c'est nous qui soulignons) - Que l'on sache que cette Liturgie n'est 
pas valable. II s 'agit d 'une annotation sur un exemplaire de la BAR - d' Antim 
1713, notamment un missel integralement traduit en roumain qui deviendra le texte 
« officiel » de l'Eglise Orthodoxe ! 

ANNEXE 

Diaconstve 
(p. 146) Pre cea svântă, curată, pre binecuvântată, slăvită, Biruitoarea 

noastră, de Dumnădzău Născătoare şi pururea Ficioară Mariia, cu toţi svinţii 
pomenindu-o, înşine pre noi şi unul pre altul şi toată viaţa noastră lui Hristos 
Dumnădzău să o dăm. 

Preotul dzice văzglaşenia: 
Că eşti Dumnădzău bun şi iubitoriu de oameni şi Ţie mărire trimitem [ . . .  ] 

25 Nous ne pouvons pourtant pas ignorer que Theodose avait recommande Antim comme 
successeur. Mais comme aurait reagit le vieux Theodose a la parution du volume Antim 1706 ? 

26 La reimpression en 1 7 1 5  a Iaşi (avec la benediction de Hrisant Nottara, patriache de 
Jerusalem, reconnu comme adversaire d'Antim) du missel de Theodose - Bucureşti 1680 (qui n'a 
que le typicon traduit en roumain) - semble polemiquer avec la (re)edition d' Antim 1713 (avec 
traduction integrale en roumain, y compris des prieres a voix basse). 
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Antim 1713 
(f. 13) Pe prea sfânta, curata, prea blagoslovita, slăvita stăpâna noastră, de 

Dumnezeu Născătoarea şi pururea Fecioară Mariia, cu toţi sfinţii pomenindu-o, pre 
noi înşine şi unul pre altul şi toată viiaţa noastră lui Hristos Dumnezeu să o dăm. 

Strana: Ţie Doamne. 
Şi preotul văzglaşeniia: 
Că Dumnezeu bun şi iubitoriu de oameni eşti şi Ţie mărire înălţăm [ . . .  ] 

Diaconstve 
(p. 152) Ascultă-ne (pre noi), Doamne, Mântuitoriul nostru (carele eşti) 

nădejdea tuturor marginilor pământului şi celora ce sâni pre mare departe. 
Milostive, să fli milostiv noao pentru păcatele noastre şi ne miluiaşte pre noi. Că 
eşti Dumnădzău milostiv şi de oameni iubitoriu şi Ţie mărire trimitem, Părintelui şi 
Fiiului şi Duhului Svânt, acum şi pururea şi în vecii vecilor. 

Antim 1713 
(f. 15) Auzi-ne pre noi Dumnezeule, Mântuitorul nostru, nădejdea tuturor 

marginilor pământului şi a celora ce sân! pre mare departe. Şi, milo(l5v)stive 
stăpâne, milostiv să fii noao pentru păcatele noastre şi ne miluiaşte pre noi. Că 
milostiv şi iubitoriu de oameni Dumnezeu eşti şi Ţie mărire înălţăm, Tatălui şi 
Fiiului şi Sfântului Duh, acum şi pururea şi în vecii vecilor amin. 

Diaconstve 
(p. 161) Încă ne rugăm pentru toţi fraţii noştri şi pentru toţi pravoslavnicii 

creştini. Văzglaşenie: Că eşti milostiv şi iubitoriu de oameni [ . . .  ] 
Sv[i]ntei deofiinţă şi făcătoarei de viaţă şi nedespărţitei Troiţe [ . . .  ] 

Antim 1713 
(f. 17) Încă ne rugăm pentru toţi fraţii noştri şi pentru toţi pravoslavnicii creştini. 
Că milostiv şi iubitoriu de oameni eşti [ . . .  ] 
Sfintei şi cei deofiinţă şi făcătoarei (f. 17v) de viiaţă şi nedespărţitei Troiţe. 

Diaconstve 
(p. 92) Diaconul sau preotul: Cu pace Domnului să ne rugăm. 
[ . . .  ] 
Diaconul: Pentru pacea cea de sus şi pentru mântuirea sufletelor noastre, 

Domnului să ne rugăm. 
Pentru pacea a toată lumea şi pentru bună tocmirea svintelor besererecilor a 

lui Dumnădzău şi pentru adunarea tuturor, Domnului să ne. (sic) 
Pentru svânta casa aceasta şi pentru cei ce întră într-însa cu credinţă şi cu 

bună cucerie şi (p. 94) cu frica lui Dumnădzău, Domnului să ne ru. (sic) 
[ . . . ] 
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(p. 96) Pentru ca să ne izbăvim noi din toată scârba, mânia şi nevoia, 
Domnului să ne rugăm. 

Antim 1713 
(f. 36) lară diaconul: Cu pace Domnului să ne rugăm. 
Pentru pacea de sus şi pentru mântuirea sufletelor noastre, Domnului să ne 

rugăm. 
Pentru pacea a toată lumea şi pentru bună starea sfintelor lui Dumnezeu 

beserecii şi pentru unirea tuturor, Domnului să ne rugăm. 
Pentru sfânta besereca aceasta şi pentru ceia ce cu credinţă şi cu bună 

cucernicie şi cu frica (36v) lui Dumnezeu întră într-Însa, Domnului să ne rugăm. 
[ . . .  ] 
Pentru ca să ne izbăvim noi de tot necazul, mânia şi nevoia, Domnului să ne 

rugăm. 

Diaconstve 

(p. 102) Prea înţălepciune dreaptă să ascultăm svânta Evanghelie. Pace 
tuturor. [ . . .  ] 

Diaconul: De la (imerec)svânta Evanghelie cetenie [ . . . ] 
Iară diaconul începe aşea: Să dzicem toţi din tot sufletul şi din tot gândul 

nostru, să dzicem toţi. 
Strana: Doamne miluiaşte. Doamne a toate ţiitoriule, Dumnedzăul părinţilor 

noştri, rugămu-ne Ţie ascultă-ne şi ne mi(p. 104)-luiaşte. 
Miluiaşte-ne pre noi, Doamne, după mare mila Ta, rugămu-ne Ţie, ascultă­

ne şi ne miluiaşte. 
[ . . . ] 
(Încă ne rugăm pentru bun credincios şi iubitoriul de Hristos, domnul nostru 

(imerec ). [ . . . ] 

Antim 1713 
(f. 40v) Cu înţelepciune direaptă să ascultăm sfânta Evanghelie. [ . . .  ] Pace 

tuturor. [ . . . ] 
Iară diaconul zice: De la (cutarele) a sfintei Evanghelii cetenie. [ . . .  ] 
Diaconul [ . . .  ]: Să zicem toţi din tot sufletul şi din tot cugetul nostru, să 

zicem. 
(f. 41) Strana: Doamne miluiaşte-ne. Doamne a tot stăpânitoriule, Dumnezeul 

părinţilor noştri, rugămu-ne Ţie auzi-ne şi ne miluiaşte. 
Miluiaşte-ne pre noi, Dumnezeule, după mila Ta, rugămu-ne Ţie, auzi-ne şi 

ne miluiaşte. 
[ . . .  ] 

https://biblioteca-digitala.ro



400 Cătălina Velculescu 1 0  

Încă ne rugăm pentru bun credinciosul ş i  iubitoriul de Hristos, domnul 
nostru (cutare). [ „ . ] 

Diaconstve 
(p. 106) Că eşti milostiv şi iubitoriu de oameni Dumedzău şi Ţie mărire 

trimitem, Părintelui şi Fiiului şi Duhului Svânt, acum şi pururea şi în vecii vecilor. 

Antim 1713 
(f. 41v) Că milostiv eşti şi iubitoriu de oameni Dumnezeu şi Ţie manre 

înălţăm, Tatălui şi Fiiului şi Sfântului Duh, acum şi pururi şi în vecii vecilor. 

Diaconstve 
(p. 1 10) Strana [„ . ] :  Doamne miluiaşte. 
Credincioşii - pentru cei chemaţi să ne rugăm, ca Domnul să-i miluiască pre 

dânşii. 
Să cheme pre dânşii cu cuvântul adevărului. 
Să le descopere lor Evanghelia direptăţii. 
Să înpreunedze pre dânşii cu svânta Sa săbornică şi apostol iască Beserecă. 
Mântuiaşte, miluiaşte, foloseşte şi ne fereşte pre noi, Doamne, cu darul Tău 

cel bun. 

[„ . ] .  

Cei chemaţi capetele voastre Domnului plecaţi. 
Strana: Ţie Doamne. 
[ „ . ] 
Ca să mărescă şi aceia, cu noi, preacinstitul şi de mare cuviinţă numele Tău 

Antim 1713 
(f. 41v) Strana: Doamne miluiaşte. 
Cei credincioşi pentru cei chemaţi să ne rugăm, ca Domnul să-i miluiască 

pre dânşii. 
Să-i chiame pre dânşii cu cuvântul adevărului. 
Să le descopere lor Evanghelia direptăţii. 
Să-i înpreune pre dânşii cu sfânta Sa săbomicească şi apostolească Beserică. 
Mântuiaşte, miluiaşte, apără şi îi păzeşte, (f. 42) Dumnezeule, cu darul Tău. 
Cei chemaţi capetele voastre Domnului să le plecaţi. 
Strana: Ţie Doamne. 
[„  . ]  
Ca şi aceştea înpreună cu noi să mărescă preacinstitul şi  de mare cuviinţă 

numele Tău [„ . ]  
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Diaconstve 

(p. 1 12) [ . . . ] Diaconul le dzice: 
Pentru pacea cea de sus şi pentru mântuirea sufletelor noastre, Domnului să 

ne rugăm. 
Pentru pacea a toată lumea şi pentru bună tocmirea svintelor besericilor a 

lui Dumnedzău şi pentru adunarea tuturor, Dom. (sic) 
Pentru svânta casa aceasta şi pentru ceia ce întră într-însa cu credinţă şi cu 

bună cucerie şi cu frica lui Dumnădzău, Dom. (sic) 
Pentru ca să ne izbăvim noi din toată scârba, mâniia, şi nevoia, Dom. (sic) 
Foloseşte, mântuiaşte, miluiaşte, şi ne fereşte pre noi, Doamne, cu darul Tău 

cel bun. Prea înţelepciune. 

Antim 1713 
(f. 4r) [ . . . ] Diacon zice: 
Pentru pacea de sus şi pentru mântuirea sufletelor noastre, Domnului să ne 

rugăm. 
Pentru pacea a toată lumea şi pentru bună starea sfintelor lui Dumnezeu 

besereci şi pentru unirea tuturor, Domnului să ne rugăm. 
Pentru sfânta besereca aceasta şi pentru ceia ce cu credinţă şi cu bună 

cucernicie şi cu frica lui Dumnezeu întră într-însa, Domnului să ne rugăm. 
Apără, mântuiaşte, miluiaşte şi ne păzeşte pre noi, Dumnezeule, cu darul 

Tău. Înţelepciune. 
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